
Covid-19 : Le Burundi accusé de « réduire au silence le personnel de santé »

    Human Rights Watch, 24 juin 2020  Burundi : Peur et rÃ©pression dans la rÃ©ponse au Covid-19  Les autoritÃ©s rÃ©duisent
au silence le personnel de santÃ© et mettent en danger les prisonniers  (Nairobi) â€“ Le gouvernement duÂ BurundiÂ ne
communique pas dâ€™informations factuelles concernant la pandÃ©mie deÂ Covid-19Â et empÃªche les mÃ©decins et les
infirmiers de rÃ©agir de maniÃ¨re adÃ©quate.  
  La rÃ©ponse du gouvernement alimente la peur et les rumeurs sur la propagation de la maladie. Les dirigeants du
Burundi devraient garantir Ã  la population lâ€™accÃ¨s Ã  des informations prÃ©cises et fondÃ©es sur des preuves scientifiques,
essentielles Ã  la protection de la santÃ©.  Â«Â Lâ€™approche irresponsable des autoritÃ©s face Ã  la pandÃ©mie ajoute plus
dâ€™incertitude et de peur Ã  une atmosphÃ¨re dÃ©jÃ  politiquement chargÃ©e, alors que des statistiques prÃ©cises et la
transparence sont nÃ©cessaires pour sauver des viesÂ Â», a dÃ©clarÃ©Â Lewis Mudge, directeur pour lâ€™Afrique centrale de
Human Rights Watch. Â«Â Le nouveau prÃ©sident du Burundi devrait faire de la rÃ©ponse au Covid-19 une prioritÃ© et
intensifier le dÃ©pistage pour connaÃ®tre lâ€™Ã©tendue rÃ©elle de lâ€™Ã©pidÃ©mie de coronavirus dans le pays.Â Â»  Ces derniÃ¨res
semaines, Human Rights Watch a interrogÃ© plusieurs experts et membres du personnel de santÃ© sur la situation. Toutes
les personnes interrogÃ©es ont demandÃ© Ã  garder lâ€™anonymat et Ã  ne pas divulguer le nom de leur hÃ´pital, craignant des
reprÃ©sailles de la part du ministÃ¨re de la SantÃ© ou des services de sÃ©curitÃ©, contre elles-mÃªmes ou leurs collÃ¨gues.
Plusieurs ont expliquÃ© quâ€™elles sentaient que leur vie Ã©tait en danger pour sâ€™Ãªtre exprimÃ©es sur la situation.  Le Burundi a
confirmÃ©Â 144 cas et un dÃ©cÃ¨s. Cependant, plusieurs travailleurs mÃ©dicaux et experts interrogÃ©s ont exprimÃ© des
inquiÃ©tudes quant Ã  lâ€™augmentation du nombre de cas prÃ©sentant des symptÃ´mes de Covid-19 et ont accusÃ© lâ€™Institut
national de santÃ© publique (INSP), gÃ©rÃ© par le gouvernement, et les autoritÃ©s dâ€™empÃªcher le dÃ©pistage ou de ne pas faire
Ã©tat de la pandÃ©mie de maniÃ¨re adÃ©quate. Le 12 mai 2020, le gouvernement aÂ dÃ©clarÃ©Â persona non grataÂ le directeur
de lâ€™Organisation mondiale de la santÃ© pour le pays, ainsi que deux hauts responsables et un consultant soutenant la
rÃ©ponse de santÃ© publique au virus.  Le 8 juin, lâ€™ancien prÃ©sident Pierre Nkurunziza est dÃ©cÃ©dÃ©, officiellement dâ€™unÂ arrÃªt
cardiaque, selon un communiquÃ© du gouvernement, quelques jours aprÃ¨s que laÂ Cour constitutionnelle ait dÃ©clarÃ©Â la
victoire du candidat de son parti, Ã‰variste Ndayishimiye, Ã  lâ€™Ã©lection prÃ©sidentielle de mai. Pierre Nkurunziza, son Ã©pouse
et le ministre de la SantÃ© ont Ã©tÃ© hospitalisÃ©s ces derniÃ¨res semaines, mais aucune raison officielle nâ€™a Ã©tÃ©
communiquÃ©e.  Lors de sa prestation de serment le 18 juin,Â Ã‰variste Ndayishimiye a remerciÃ© DieuÂ pour les faibles taux
de transmission et de mortalitÃ© du coronavirus signalÃ©s, et a exhortÃ© les Burundais Ã  prendre les mesures possibles afin
dâ€™empÃªcher la propagation du virus.  Le prÃ©sident burundaisÂ Evariste Ndayishimiye brandit le drapeau national aprÃ¨s
son investiture Ã  Gitega, au Burundi, le 18 juin 2020.Â Â© 2020 Berthier Mugiraneza/AP Photo  Depuis mars, des
responsables gouvernementaux de haut niveau, dont Pierre Nkurunziza et Ã‰variste Ndayishimiye,Â avaient minimisÃ© la
menace du virus. Lors dâ€™un discours prononcÃ© le 5 avril, Ã‰variste NdayishimiyeÂ a dÃ©clarÃ©Â : Â«Â Il y en a qui sont cloÃ®trÃ©s
dans des maisons, Dieu a acceptÃ© que nous nous rassemblions.... Dieu aime le Burundi ... si certaines personnes ont
contractÃ© le coronavirus, câ€™est pour que lâ€™action divine transparaisse. Â» Lors de la campagne Ã©lectorale qui a commencÃ©
le 27 avril, Pierre Nkurunziza et Ã‰variste Ndayishimiye ont participÃ© Ã  de nombreux rassemblements rÃ©unissant des
milliers de personnes, sans mesures de distanciation sociale adÃ©quates. Lâ€™opposition a aussi organisÃ© de grands
rassemblements pendant la campagne.  Une infirmiÃ¨re travaillant dans un hÃ´pital privÃ© de Bujumbura, la capitale
Ã©conomique du Burundi, nous a confiÃ© le 8 juin :  La semaine derniÃ¨re, six Ã  huit personnes ont Ã©tÃ© hospitalisÃ©es pour
des symptÃ´mes de Covid-19.... Trois ou quatre dâ€™entre elles sont dÃ©cÃ©dÃ©es. Quand elles arrivent, elles sont dÃ©jÃ  dans un
Ã©tat critique. Certaines avaient assistÃ© aux rassemblements de la campagne ; une est dÃ©cÃ©dÃ©e [il y a trois jours]. Si le
prÃ©sident nie lâ€™existence de la maladie, comment un simple citoyen peut-il admettre quâ€™il lâ€™a ?  Des informations faisant Ã©tat
du nombre grandissant de personnes mourant de Covid-19 ont augmentÃ© ces derniÃ¨res semaines. Human Rights
Watch sâ€™est entretenue avec un homme de 38 ans Ã  Bujumbura qui a expliquÃ© avoir perdu deux membres de sa famille Ã 
cause du Covid-19 au cours des deux derniÃ¨res semaines. Il a ajoutÃ© que mÃªme si les mÃ©decins nâ€™Ã©taient pas en
mesure dâ€™effectuer des tests, ils avaient confirmÃ© le diagnostic car les symptÃ´mes correspondaient Ã  ceux du Covid-19 et
quâ€™ils avaient recommandÃ© Ã  la famille de sâ€™isoler. Â«Â Nous avons peur, mais nous ne pouvons pas en parlerÂ Â», a-t-il
dÃ©clarÃ©. Â«Â Les gens meurent.Â Â»  En avril, le gouvernement a dÃ©veloppÃ© des directives sur la maniÃ¨re dont les
Ã©tablissements de santÃ© devraient rÃ©agir face au virus, mais les mÃ©decins ont dÃ©clarÃ© en avoir Ã©tÃ© informÃ©s quâ€™en juin.
Les directives stipulent que depuis leur adoption, 5 000 tests devaient Ãªtre effectuÃ©s quotidiennement Ã  travers le pays
pendant trois mois. Ils ont mis en place un numÃ©ro gratuit pour que les hÃ´pitaux puissent signaler les cas suspects. 
Mais les professionnels de la santÃ© et les experts ont dÃ©clarÃ© que les autoritÃ©s ont minimisÃ© la gravitÃ© de la pandÃ©mie et
ont limitÃ© leur capacitÃ© de dÃ©pistage, rendant le protocole dÃ©crit dans la directive inefficace. Ils ont Ã©galement expliquÃ©
que le numÃ©ro gratuit Ã©tait souvent sans rÃ©ponse, ou que les retards dans les tests signifiaient que des patients
suspectÃ©s dâ€™avoir le Covid-19 Ã©taient dÃ©cÃ©dÃ©s avant quâ€™un diagnostic ne puisse Ãªtre confirmÃ©.  Des membres du
personnel de santÃ© en dehors de Bujumbura ont indiquÃ© quâ€™il Ã©tait presque impossible de faire tester les cas suspects,
car les reprÃ©sentants locaux du ministÃ¨re de la SantÃ© ne leur permettaient pas toujours de signaler les cas et que lâ€™INSP,
lâ€™organisme qui effectue les tests, Ã©tait basÃ© Ã  Bujumbura.  Un mÃ©decin travaillant dans un hÃ´pital public de Bujumbura a
dÃ©clarÃ© : Â«Â Souvent, les patients meurent sans subir de test, mÃªme lorsque nous appelons [lâ€™INSP] pour venir en faire
un. Câ€™est trÃ¨s courant et les tests sont trÃ¨s rares. Le nombre de cas confirmÃ©s est bien infÃ©rieur Ã  ce que nous voyons
rÃ©ellement Ã  lâ€™hÃ´pital.Â Â»  Le personnel de santÃ© a Ã©galement affirmÃ© que les directives du gouvernement sur les
Ã©quipements de protection Ã©taient inefficaces, en raison de la pÃ©nurie persistante dâ€™Ã©quipements de protection
individuelle et de masques mÃ©dicaux. RÃ©cemment, des articles dans les mÃ©dias ont fait Ã©tat deÂ travailleurs mÃ©dicaux
contractant la maladie. Un mÃ©decin travaillant dans un hÃ´pital public de Bujumbura a dÃ©clarÃ© : Â«Â Je suis inquiet parce
que nous ne sommes pas protÃ©gÃ©s et quâ€™il nâ€™y a pas assez de place pour tous les patients.Â Â»  Certaines personnes
interrogÃ©es ont dÃ©clarÃ© que leurs supÃ©rieurs leur avaient demandÃ© de ne pas mentionner de pÃ©nurie dâ€™Ã©quipement ou de
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symptÃ´mes dans leurs hÃ´pitaux. Â«Â Nous ne sommes pas autorisÃ©s Ã  parler de la situationÂ Â», a affirmÃ© un mÃ©decin
travaillant dans un hÃ´pital public de Bujumbura. Â«Â Le directeur de lâ€™hÃ´pital nous a indiquÃ© que seul le ministÃ¨re de la
SantÃ© pouvait partager des informations. Ils nous ont dit que si nous voyons un cas suspect, nous ne devons pas en
parler. Â»  Deux membres du personnel de santÃ© dâ€™un hÃ´pital public de Ngozi ont confirmÃ© que des patients quâ€™ils
soupÃ§onnaient dâ€™avoir le Covid-19 venaient rÃ©guliÃ¨rement se faire soigner. Ils ont dÃ©clarÃ© que les cas suspects
comprenaient des patients transfÃ©rÃ©s depuis la prison de Ngozi. Au cours des derniÃ¨res semaines, desÂ organisations de
dÃ©fense des droits humainsÂ ainsi que desÂ mÃ©dias ont signalÃ© des cas de dÃ©cÃ¨s de prisonniers, aprÃ¨s quâ€™ils aient
dÃ©veloppÃ© des problÃ¨mes respiratoires Ã  la prison centrale de Mpimba Ã  Bujumbura, ainsi quâ€™Ã  la prison de Ngozi.  Dans
sonÂ rapportÂ annuel de 2019, la Commission nationale indÃ©pendante des droits de lâ€™homme du Burundi, CNIDH, a dÃ©clarÃ©
que le taux dâ€™occupation dans les prisons du pays Ã©tait de 273,3% et quâ€™environ la moitiÃ© des dÃ©tenus Ã©taient des
prÃ©venus. De nombreuses personnes dÃ©tenues actuellementÂ ont Ã©tÃ© arrÃªtÃ©es pour des raisons politiques, ont dÃ©jÃ  purgÃ©
leur peine, ont Ã©tÃ© acquittÃ©es, ou peuvent prÃ©tendre Ã  une libÃ©ration.  Un dÃ©tenu de la prison de Ngozi contactÃ© par
tÃ©lÃ©phone a confiÃ© craindre que les autoritÃ©s ne rÃ©agissent pas de maniÃ¨re adÃ©quate Ã  la possible Ã©pidÃ©mie de Covid-19
: Â«Â On nous dit quâ€™il y a dÃ©jÃ  eu cinq morts de Covid-19. Certains prisonniers sont censÃ©s Ãªtre en quarantaine, mais ils se
dÃ©placent toujours librement dans la prison. Sinon, les mesures pour empÃªcher la propagation ne sont que des
panneaux concernant le lavage des mains. Les prisons sont tellement surpeuplÃ©es, câ€™est impossible. Â»  Les prisons
surpeuplÃ©es et insalubres du Burundi sont gravement menacÃ©es de pics dâ€™Ã©pidÃ©mie de Covid-19 qui mettent en danger la
santÃ© et la vie des dÃ©tenus, des gardiens ainsi que de la population en gÃ©nÃ©ral. Les prisonniers politiques et les
personnes dÃ©tenues pour des activitÃ©s de dÃ©fense des droits humains ou pour lâ€™exercice de leur libertÃ© dâ€™expression, ainsi
que les personnes en dÃ©tention provisoire pour des dÃ©lits mineurs ou non violents, devraient Ãªtre libÃ©rÃ©s immÃ©diatement,
selon Human Rights Watch.  En vertu du droit international des droits humains, le gouvernement burundais a lâ€™obligation
de protÃ©ger le droit Ã  la libertÃ© dâ€™expression, notamment le droit de rechercher, de recevoir et de communiquer des
informations de toutes sortes. Les gouvernements sont chargÃ©s de fournir les informations nÃ©cessaires Ã  la protection et Ã 
la promotion des droits, notamment le droit Ã  la santÃ©. Les restrictions autorisÃ©es Ã  la libertÃ© dâ€™expression pour des raisons
de santÃ© publique ne peuvent pas mettre en danger le droit lui-mÃªme. UneÂ rÃ©ponse au Covid-19Â respectueuse des droits
devrait garantir que des informations exactes et actualisÃ©es concernant le virus sont facilement disponibles et
accessibles Ã  tous.  LaÂ rÃ©ponse initiale du gouvernement Ã  la pandÃ©mieÂ a consistÃ© Ã Â suspendre tous les vols de
passagers entrants et sortants, uneÂ quarantaineÂ autofinancÃ©e de 14 jours pour les passagers en provenance des pays
touchÃ©s et un appel aux forces de sÃ©curitÃ© pour aider Ã  appliquer les mesures dâ€™hygiÃ¨ne et de dÃ©sinfection dans les lieux
publics. Mais uneÂ dÃ©claration du gouvernementÂ datÃ©e du 25 mars a rÃ©affirmÃ© que Â«Â seule la grÃ¢ce de Dieu a protÃ©gÃ© le
BurundiÂ Â» du Covid-19, et a menacÃ© ceux qui prennent des mesures prÃ©ventives avant le gouvernement.  Â«Â La crainte
du personnel de santÃ© face aux reprÃ©sailles et leur incapacitÃ© Ã  communiquer de maniÃ¨re transparente sur la situation
aggrave la pandÃ©mie de Covid-19 en coursÂ Â», a conclu Lewis Mudge. Â«Â Afin dâ€™empÃªcher les dÃ©cÃ¨s Ã©vitables de cette
pandÃ©mie, les partenaires rÃ©gionaux et internationaux du Burundi devraient exhorter le gouvernement Ã  veiller Ã  ce que
les personnes aient accÃ¨s Ã  des informations prÃ©cises et fondÃ©es sur la science, essentielles Ã  la protection de leur
santÃ©. Jusquâ€™Ã  prÃ©sent, les dirigeants du Burundi ont tout fait sauf cela. Â»  
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